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re qui la | âli«»»il encore... Du haut de
l'ali}sb,iù il était monté pour prier, Ga-
iiialirl la regftrdait partir

C'était UD malin calme et clair. Dana
cet cliiiiatg prifili f;iéf<, i liirer ee ^arJ,
pratiqua «aoB tran^nioD, daux la douceur
du print(iup« ; c'était un de ces jours de
criBtal f ù :a lumière el'e nièoiK «etuble
pluH traDoparenf, pluH légère. Uce buée
iinpréc^ee ncyait i'horiH'D de coHitea
gril à'.ref, ai( uciei^ait Ite anglen, donnait
à, la tetre i>ride une douceur dt lointain

va(ortuz. S izanne m»'chiiit IrnieuifDt,

sentant cou ù:u« eu harniocie avec celte

fraicheur d'uurorr, ft luivaut ison gracJ
révc intérieur sans parler, presque eaoa
TOir.

El'e franchit ainei le'< Jeux milles qui
la réparaient de Uèthanie, r^bOi à la f)iH

la lia e et la oraïute d'arrivrr, ce nacliiint

CODiuient elle aborderait 'e Mtiirr, ni si

elle oerraii lui itr'er. A leurs raren ree«

contres elle avait bien compria qu'il lui

était impo^eible d'ouvrir le!» lèvref. Au-
jcurd liai la pensée de le eanver lui don-
nait un pf u plus d'aseurat ce Ëllese Jitait

qu'elle lui répéterait lei mots harmonieux
de OumaTel et ce» ptroles drs psauuit»,
celles du U -llel aurtout s " Béni eoii ce-
lui qui viint au nom du Sîigneur, " pour
ô:re moins indigne qu'il iïcauât. Et
CFtte préparatior enfactue l'apuiraii, lui

criuit l'illuhion de eet>entir muint loin de
lui. Maie lorfqu'cllearriva à la (.orte de
Lazare, un bnieque accès de timidité la

8aisit E'ie murmure, en » e tournant vers
Sirah t " Jt u'o^e plue, " et, un uion.eat
elle leita ainsi hésitante i<ur le •euii Miiis

bien des ((Cus pissaieut ie long di la rou-
te, et ïf are regarJs curieux la ^ê laeat
encore davantag». Elle tit uo graLd ttiort

«t, fraochieeaui la prem è e ooar, elle

entre.

La maison lui était devenur f tœilière.

Déjà S zti ne (éaétrait à l'avers la ga
lerie eiroitt, daua la grande (ialle à tl-ur

de eol, la siile dee fesiina et de'< réu-
nions di fimîlle, lorsqu'elle croira Marie,
cœur de L(Zirs... Ed l'epercevan', Su
zanne rougit légèrement. Ma*:e portait ie

voile rayé d'or qre la jeune allé lui avait

tendu dans la demeure de Simon la pha-
risien. Marie vint à elle, le vieege ra-

dieux t

—Ce PODt drs journée) ri heureaaes t

dit-ellr. J'ei voulu j raafemM'r tous Ici

souvroirs |ui me eoiit chers E' dé^ que
j'ai enlevé le voile d» dfuil— voue
eaf ez avec quel élan de jo e— le vôtre n6
n>'a plnc quiiiée. Marthe a racomé au
Mbîire dann que lia circonstance voue
ir.e l'aviis donné, et II a répordu pour
vous la parole prophétique : " Et moi, je

I oFe'ai »-ur ta êie une couronne d'allé-

greee'. "

— Q l'il est bon ! dit Svianoe cor fa°e.

Mtis il ce savait pcut-é'.re pas que, dèi
cttte hiure lointaine, jt vous aimais.

—Il le savait ! Ne crcy»z-vou9 pas
qu'il Fait tout 7 demanda Mtrie en sou-

ribci. Mais il m'a retirée de ti bas,— et

vous avf z été, la Dieraière, toute p'eine

de pi"« pour moi !

— Pja»tz-voPi qu» j» po rrai le voir 7

inteirogra liiuideuirni diztnce. Je sois

charg'e pour lui li'un menH-ge de Gama-
liel. C'est tiès gr'»ve Mon f.-ére désirerait

que }^ pui-.i-e lui parler eu piriic 1 er

Mxrie l'cDtri i la i v«o ellr, à travers la

seconde conr intérieure, ses BppBrieaeDtS
et ceux '<e Marthe, jusqu'au jar lin i

— Le Mtî^re e-i là, dit «lie. Vouh pou-
T'z «llrr

I Lazare le qui.te à l'infitant.

— Tjut de euiie? BitiiB le prévenir 7

drnmn 'a Suz-inn', se serrant plus pièj

d'elle. I sera surpris de ma hardiesse,

p«nt éir'. Il re me oonntit pas,

Marie eut no sourire iodulgeat de i œur
ïia'e :

— Jér^us n'est ra» GOnme dos docteurs

ou tos mnîtrrs. Il ne repousse jamais
perconre. Il nous aip?lle tous. Allez
avant que la f u'e arrive.

Le Hu cil était meiotenant très haut &
l'hi^rizon. Il liojdait d'une clarté inteife

I jir lia de palmiers, de lauriers et de
ces. merveilieut-ee roses fl-uris^anl ea
toute saisor. Deux ou trois sycomores,
toujours verts, étendaient leurs tronos

énorme*, faisant d't leurs branches une
sorte de berceau. Quelques cyclamens
Gomm-i Client à paraître- Ces fleurs trop

précoc's avaient un charme de grâse fra-

gile. Le jardin précédait celui, pins élevé
cù était le eéputere. Il était plus chaud
et plus abrité. Soitnne ne se f ou venait
pas d'y être veane, car tout lui était nou*
veau. D« hautes palissades de lis & peine


